Congrès des parcs 2018
Centre des congrès de Saint-Etienne
Mercredi 10 octobre 2018 à 17:00
_______________________________________________________________

SEUL LE PRONONCÉ FAIT FOI

Monsieur le Préfet de la Loire (Evence Richard) ;

Monsieur le Vice-président à l’environnement du Conseil régional Auvergne-Rhône-Alpes (Eric Fournier) ;

Monsieur le Vice-président à l’environnement du Département de la Loire (Daniel Fréchet) ;

Monsieur le Président de la Fédération des Parcs naturels régionaux de France (Michaël Weber) ;
Madame la Présidente du Parc National du Pilat (Michèle Pérez) ;
Mesdames et messieurs les représentants des Parcs naturels régionaux français ;

Mesdames, messieurs ;

C’est avec grand plaisir que je suis aujourd’hui parmi vous, en ma qualité de représentante de Monsieur Christophe Guilloteau, Président du Conseil départemental du Rhône, à l’occasion du congrès 2018 des parcs.
Comme vous le savez sans doute, le Parc Naturel Régional du Pilat occupe une place particulière au sein du département du Rhône puisque c’est le seul Parc de ce type appartenant à notre territoire.

Cette année le congrès a choisi pour thématique la relation Urbain/Rural. Plutôt que d’opposer ces deux notions, nous avons tous à cœur de réussir l’interdépendance entre les parcs et les territoires urbains, en mettant la biodiversité au centre de nos préoccupations, projets et réalisations. 

Il faut bien convenir que le Département du Rhône n’entre pas exactement dans les statistiques nationales en la matière puisque, depuis la métropolisation intervenue le 1er janvier 2015, le Département est devenu un territoire essentiellement rural et péri-urbain.

Revenons au Parc naturel régional du Pilat qui organise ce congrès : le Rhône est membre de son syndicat gestionnaire depuis sa création en 1974. Le parc s’étend désormais sur 47 communes, dont neuf sont situées dans le Rhône, à savoir : Trèves, Longes, Les Haies, Loire-sur-Rhône, Tupin-et-Semons, Condrieu, Ampuis, Saint-Romain-en-Gal et Échalas. En outre, le Département du Rhône est signataire de la Charte du Parc naturel régional du Pilat. 

En tant que membre du syndicat mixte, notre Département verse une participation statutaire annuelle, s’élevant à un montant de 94 578 € pour l’année 2018. Cette participation statutaire est complétée par des financements pour le développement du programme d’actions, programme sur lequel le Département du Rhône est susceptible d’intervenir, en application de ses politiques départementales ; je citerais par exemple la mise en œuvre de la politique des espaces naturels sensibles (ENS). 

Le territoire rhodanien du Parc National Régional du Pilat est concerné par sept sites « Espaces Naturels Sensibles » sur une superficie de 3 427 hectares. Il s’agit de la Vallée du Mézerin, du Pêt du Loup, des Vallons du Pilat, de la Côtière de Saint-Romain en Gal, de l’île Barlet, des Pelouses et forêts de Montlis, et de l’île du Beurre.

À ce jour, le Département du Rhône a lancé une gestion sur seulement 2 de ces sites, le Pêt du Loup et l’île du Beurre. Cela représente 208 hectares de surface ENS gérée. 

S’agissant de la gestion de ces deux sites ENS, le Département apporte son soutien au Parc Naturel régional du Pilat par des moyens techniques, humains et financiers pour l’animation de la mise en œuvre du plan de gestion.

En ce qui concerne le site du Pêt du Loup, l’appui départemental pour le fonctionnement se monte à 7 205 € en 2018. 

En 2015, une subvention en investissement de 20 000 € a également été allouée à ce même site ENS, pour des travaux de création et de réhabilitation de mares, afin de créer un réseau favorable aux amphibiens. 

La mise en œuvre du plan de gestion du Pêt du Loup est animée par le Parc Naturel régional du Pilat et la Fédération des chasseurs du Rhône. L’objectif du plan de gestion est le maintien des milieux de lande à callune –via un partenariat agricole- ; le maintien d’une diversité de milieux favorables aux busards ; et la conversion des forêts de résineux en boisements de feuillus. 
En outre, le Département du Rhône apporte un soutien financier indirect à la mise en œuvre de ce plan de gestion via des conventions avec diverses associations :

1. La Fédération des Chasseurs du Rhône pour la co-animation et la mise en œuvre du plan de gestion : soit 2 500 € en 2018 ;
2. La Fédération des pêcheurs du Rhône, dans le cadre de son travail pour l’effacement de la retenue de Collume en travers du Bassenon : soit, pour 2017, la somme de 2 850 € ; sans oublier des projets transversaux menés sur plusieurs ENS pour l’étude des comportements du silure glane, une enquête sur les carnassiers du Rhône et de la Saône, et le réseau de suivi des populations piscicole des têtes de bassin versant, le tout pour un montant de 8 600 € en 2018 ;
3. et enfin, le Conservatoire botanique national du Massif central pour l’inventaire de la flore des pelouses et forêts de Montlis : soit 4 230 € en 2017.
Quant à l’île du Beurre et l’île de la Chèvre, le Département du Rhône leur apporte un soutien financier par le biais d’une convention pluriannuelle signée en 2017 avec le Centre d’observation de la nature de l’île du Beurre (CONIB) pour un montant de 48 000 € par an. 

En complément des soutiens que je viens de vous détailler, le Département apporte également un appui insigne à d’autres actions qui sont conduites sur l’ensemble de son territoire et qui contribuent à réaliser les objectifs de la charte. Il s’agit en l’occurrence de l’inventaire des pelouses sèches et de l’inventaire des zones humides du département du Rhône.
Et dans le cadre de la politique départementale de maîtrise des énergies, je tiens à souligner le fait que le collège de Condrieu a pu être équipé d’un dispositif de télérelève, qui permet d’améliorer la gestion de ses consommations énergétiques ; et que le Musée de Saint-Romain-en-Gal bénéficie d’un contrat de performance énergétique qui permet des économies de consommation de l’ordre de 17% par rapport à celles constatées auparavant.

Je conclurai en rappelant que le Département entretient un partenariat fort et fidèle avec des structures telles que le CONIB et le Centre permanent d’initiatives pour l’environnement (CPIE) des Monts du Pilat qui sont des acteurs majeurs pour le Parc Naturel Régional.

Les parcs naturels régionaux sont des territoires aux atouts exceptionnels. Si selon le slogan des PNR « Une autre vie s’invente ici » c’est aussi à nous tous qu’il appartient de participer à l’invention de cette autre vie dans la réalisation des projets et dans l’éducation à l’environnement.
Je vous remercie.
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